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	La Bibliographie analytique de l'Afrique antique fait suite aux bibliographies parues sous les signatures de J. Desanges et S. Lancel, d’abord dans le Bulletin d’Archéologie Algérienne (I, 1962-1965, à III, 1968, pour les publications des années 1961 à 1966), et ensuite en fascicules séparés (de IV, 1970, pour 1967, à XIX, 1989, pour les années 1984 et 1985). Cette entreprise a été poursuivie, à la demande de J. Desanges et de S. Lancel, par Y.  Le Bohec, avec la collaboration de J.-M. Lassère, à partir du fascicule XX, 1991, pour les publications de l'année 1986, jusqu’à XXX, 2001, pour 1996. J.-M. Lassère et Y. Le Bohec ont également publié, en 1998, à l’ÉFR, un volume indépendant, Bibliographie analytique de l’Afrique antique, Index des fascicules I (1962-1963) à XXVII (1993). Puis J. Debergh a rejoint Y. Le Bohec à partir de XXXII, 1998, en 2003 jusqu’à XXXVIII, 2004, en 2011. Ces derniers nous ont associées à la publication des fascicules XXXVII (2003), 2009 et XXXVIII (2004), 2011, puis nous ont demandé d’assurer la publication de la B.A.A.A. à partir de 2012 (fascicule XXXIX, 2005). Depuis 2014 (fascicule XLII, 2008), nous avons associé à notre tour L. Pons Pujol au titre de collaborateur, et depuis 2017 (fascicule XLV, 2011), l’équipe s’est enrichie de nouveaux collaborateurs, Mathilde Cazeaux, Elsa Rocca, Thomas Villey et Stéphanie Guédon. Depuis le volume XLVI (2012), 2018, celle-ci fait désormais partie des rédacteurs.

      

    

  
    
      Sommaire

      
        	
          
            Note de l'auteur
          

        

        	
          
            Avertissement
          

        

        	
          
            Abréviations utilisées
          

        

        	
          
            I – Généralités
          

        

        	
          
            II – L’Afrique et le monde punique, de la protohistoire au début du IIIe s. av. J.-C.
          

        

        	
          
            III – L’Afrique et le monde punique, du IIIe s. à la fin de la République
          

        

        	
          
            IV – L’Afrique du Haut-Empire
          

        

        	
          
            V – L’Afrique à l’époque tardive
          

        

        	
          
            Index
          

        

      

    

  
    
      
        
          Note de l'auteur

        

      

      
        
           La préparation de cette chronique bibliographique exige le dépouillement d’une documentation dispersée dans des revues ou publications parfois difficilement accessibles. Aussi serions-nous reconnaissants aux auteurs de bien vouloir faire parvenir un tiré à part ou un pdf de leurs travaux à l’un des rédacteurs :

Claude Briand-Ponsart
79B, quai de l’Orge 
F-91200-Athis-Mons 
Ad-él : c.briand-ponsart@orange.fr

Michèle Coltelloni-Trannoy
9, rue Ambroise Thomas
F-92400-Courbevoie
Ad-él : michele.trannoy@sorbonne-universite.fr

Stéphanie Guédon
5, rue de la Somme 
F-17000-La Rochelle
Ad-él : stephanie.guedon@unilim.fr

        

      

    

  
    
      
        
          Avertissement

        

      

      
        
           La présente chronique fait suite aux bibliographies parues sous les signatures de J. Desanges et S. Lancel, d’abord dans le Bulletin d’Archéologie Algérienne (I, 1962-1965, à III, 1968, pour les publications des années 1961 à 1966), et ensuite en fascicules séparés (de IV, 1970, pour 1967, à XIX, 1989, pour les années 1984 et 1985). Cette entreprise a été poursuivie, à la demande de J. Desanges et de S. Lancel, par Y. Le Bohec, avec la collaboration de J.-M. Lassère, à partir du fascicule XX, 1991, pour les publications de l'année 1986, jusqu’à XXX, 2001, pour 1996. J.-M. Lassère et Y. Le Bohec ont également publié, en 1998, à l’ÉFR, un volume indépendant, Bibliographie analytique de l’Afrique antique, Index des fascicules I (1962-1963) à XXVII (1993). Puis J. Debergh a rejoint Y. Le Bohec à partir de XXXII, 1998, en 2003 jusqu’à XXXVIII, 2004, en 2011. Ces derniers nous ont associées à la publication des fascicules XXXVII (2003), 2009 et XXXVIII (2004), 2011, puis nous ont demandé d’assurer la publication de la B.A.A.A. à partir de 2012 (fascicule XXXIX, 2005). Depuis 2014 (fascicule XLII, 2008), nous avons associé à notre tour L. Pons Pujol au titre de collaborateur, et depuis 2017 (fascicule XLV, 2011), l’équipe s’est enrichie de nouveaux collaborateurs, Mathilde Cazeaux, Elsa Rocca, Thomas Villey et Stéphanie Guédon. Depuis le volume XLVI (2012), 2018, celle-ci fait désormais partie des rédacteurs.
Nous exprimons nos remerciements à Y. Le Bohec pour son aide précieuse, ainsi qu’aux éditeurs successifs de l’Année Philologique. Des collègues français et étrangers nous ont envoyé des tirés-à-part, des pdf, des notices, et nous les remercions aussi : S. Aounallah, R. Hanoune, A. Ibba, J.-P. Laporte, P. Le Roux, P. Leveau, A. Mastino, A. Mkacher, A. Orsingher, L. Naddari, M. Chaouali. Malgré leur aide, nous sommes conscients de nos faiblesses. Et, s’il faut solliciter l'indulgence des lecteurs, il convient surtout de demander qu’ils signalent non seulement les publications récentes, mais aussi les lacunes. Ces compléments seront insérés le plus tôt possible. D’avance, merci à tous.

C. B.-P., M. C-T., S. G. 

        

      

    

  
    
      
        
          Abréviations utilisées

        

      

      
        
          Conformément à la tradition instaurée par nos prédécesseurs, seules sont abrégées les publications dont trois articles au moins ont fait l’objet d’une recension.

          Aphrodite-Vénus et ses enfants : Aphrodite-Vénus et ses enfants : incarnations littéraires d’une mère problématique, édit. Vial H., Paris, 2014, 225 p. 

          Apuleius and Africa: Apuleius and Africa, édit. Lee T., Finkelpearl E. et Graverini L., Londres, 2014, XVI-344 p.

          Architecture domestique : Architecture domestique punique, hellénistique et romaine. Sauvegarde et mise en valeur, édit. Ferjaoui A. et Germanà M.L., Pise, 2014, 320 p., ill.

          As produções cerâmicas de imitação : As produções cerâmicas de imitação na Hispania, vol. 1, édit. Morais R., Fernández A. et Sousa M.J., Porto-Madrid (Monografías Ex Officina Hispana II), 2014, vol. 1, 620 p., ill.

          Auctores nostri : Auctores nostri. Studi e testi di letteratura cristiana antica. XIV. Forme della polemica nell’omiletica latina di IV-VI secolo. Convegno internazionale di Studio, Foggia 11-13 settembre 2013, édit. Marin M. et Catarinella F.M, Bari, 2014, 642 p., ill.

          Augustine’s Confessions: Augustine’s Confessions: Philosophy in Autobiography, édit. Mann W.E., Oxford-New York, 2014, XI-223 p., index.

          Centres de pouvoir : Centres de pouvoir et organisation de l’espace. Actes du Xe colloque international sur l’histoire et l’archéologie de l’Afrique du Nord préhistorique, antique et médiévale (SEMPAM), édit. Briand-Ponsart C., Caen, 2014, 649 p., ill.

          Centro y periferia : Centro y periferia. XVIII Congreso Internacional Arqueología Clásica, édit. Alvarez Martínez J.M., Nogales Basarrate T. et Rodà de Llanza I., Mérida, 2014, 2 vol. , 1979 p., ill., cartes.

          Chrétiens persécuteurs : Chrétiens persécuteurs. Destructions, exclusions, violences religieuses au IVe siècle, édit. Baslez M.-F., Paris, 2014, 460 p.

          Colloque de Sbeïtla VII : Colloque de Sbeïtla VII. Actes du septième colloque international sur l’histoire des steppes tunisiennes, Sbeitla, Session 2010, édit. Bejaoui F., Tunis, 2014, 270 p., ill., cartes, plans, résumés en arabe en fin de volume (p. 1-45).

          Companion (A -) to the Ancient Novel: ACompanion to the Ancient Novel, édit. Cueva E.P. et Byrne S., Malden-Oxford, 2014, XIII-612 p.

          Conquistadores y conquistados : Conquistadores y conquistados. Relaciones de dominio en el mundo romano. Actas del XI Coloquio de la Asociación Interdisciplinar de Estudios Romanos, édit. Bravo G. et González Salinero R., Madrid-Salamanque, 2014, 613 p.

          De Rome à Lugdunum des Convènes : De Rome à Lugdunum des Convènes. Itinéraire d’un Pyrénéen par monts et par vaux. Hommages offerts à Robert Sablayrolles, édit. Boube E., Bouet A. et Colloeni F., Bordeaux, 2014, 466 p., ill., plans, cartes. 

          Dynamiques (Les-) de l’Islamisation en Méditerranée centrale et en Sicile : Les dynamiques de l’Islamisation en Méditerranée centrale et en Sicile : nouvelles propositions et découvertes récentes, édit. Nef A. et Ardizzone F., Rome-Bari (Collection de l’École Française de Rome, 487), 2014, 422 p.

          Ἐν καλοῖς κοινοπραγία : Ἐν καλοῖς κοινοπραγία. Hommages à la mémoire de Pierre-Louis Malosse et Jean Bouffartigue, édit. Amato A., collab. Fauvinet Ranson V. et Pouderon B., Nantes, 2014, XIX-544 p., ill., carte, 2 plans, portr.

          Epigrafia e ordine senatorio : Epigrafia e ordine senatorio. 30 anni dopo, édit. Caldelli M.L. et Gregori G.L., Rome, 2014, vol. I, VIII-421 p. ; vol. II, VIII-776 p.

          Extravagances : Extravagances. Écarts et normes dans les textes grecs et latins. Actes du colloque de Louvain-la-Neuve (16-17 mai 2013), édit. Deproost A., Paris-Montréal, 2014, 336 p.

          Fish and ships: Fish and ships. Production and commerce of salsamenta during Antiquity. Production et commerce des salsamenta durant l’Antiquité. Actes de l’atelier doctoral, Rome, 18-22 juin 2012, édit. Botte E. et Leitch V., Paris, 2014, 239 p., ill.

          Guerre (La -) dans l’Afrique romaine : La Guerre dans l’Afrique romaine sous le Haut-Empire. Actes du CXXXVIe Congrès national des Sociétés historiques et scientifiques « Faire la guerre, faire la paix », Perpignan, 2011, édit. Coltelloni-Trannoy M. et Le Bohec Y., Paris, 2014, 256 p., ill.

          Hommage à Kadria Fatima Kadra : L’affirmation de l’identité. Combats et résistances. Hommage à Kadria Fatima Kadra, édit. Ferdi S., Alger, 2013, 160 p.

          Latin vulgaire, latin tardif X : Latin vulgaire, latin tardif X. Actes du Xe Colloque international sur le latin vulgaire et tardif, Bergamo, 59 Septembre 2012, édit. Molinelli P., Cuzzolin P. et Fedriani C., Bergame, XX-1137 p., 3 vol. , index.

          Les affaires de Monsieur Andreau : Les affaires de Monsieur Andreau. Économie et société du monde romain, édit. Apicella C., Haack M.-L. et Lerouxel F., Bordeaux (Scripta Antiqua, LXI), 2014, 315 p.

          Phéniciens d’Orient et d’Occident : Phéniciens d’Orient et d’Occident. Mélanges Josette Elayi, édit. Lemaire A., collab. Dufour B et Pfitzmann F., Paris (Cahiers de l’Institut du Proche-Orient ancien, 2), 2014, IX-654 p.

          Punic Mediterranean: The Punic Mediterranean. Identities and identification from Phoenician Settlement to Roman Rule, édit. Crawley Quinn J. et Vella N.C., Cambridge, 2014, 404 p.

          Ressources (Les-) naturelles au Maghreb : Les ressources naturelles au Maghreb durant l’Antiquité et le Moyen Âge, édit. Hassan M. et Younes A., Tunis, 2014, 192 p., ill.

          Roman in the Provinces: Roman in the Provinces. Art on the Periphery of Empire, édit. Brody L.R. et Hoffman G.L., Chestnut Hill (MA), 2014, V-352 p., pl., ill., cartes.

          Splendeurs de Volubilis : Splendeurs de Volubilis. Bronzes antiques du Maroc et de Méditerranée, édit. Lane L. et alii, Arles, 2014, 190 p., ill.

          Ville (La-) et la campagne dans l’Algérie antique : La ville et la campagne dans l’Algérie antique. Travaux de la première rencontre nationale des 6 et 7 novembre 2013, Mascara, édit. Mokranata B., Mascara, 2014, 363 p., ill.

          Voyages, déplacements et migrations : Voyages, déplacements et migrations. VIe journée d’études nord-africaines. Colloque organisé par l’Académie des Inscriptions et Belles-Lettres et la Société d’Études du Maghreb préhistorique, antique et médiéval (SEMPAM) à l’Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, édit. Déroche F. et Zink M., Paris, 2014, 192 p., ill.

        

      

    

  
    
      
        
          I – Généralités

        

      

      
        
           Ce chapitre, toujours très fourni, doit être complété par les études présentées pour chacune des périodes considérées.

          A – Sources

           Les sources littéraires se rapportant à une période précise seront évoquées à leur emplacement chronologique. Selon l’usage de la B.A.A.A., la présente rubrique est ouverte par la recension des études dédiées à la géographie historique. (1) Lefebvre S., L’autel des frères Philènes, un monumentum de confins, dans Monumenta. Du centre du pouvoir aux confins de l’Empire, édit. Lefebvre S., 2014, p. 115-148, 2 fig., rés. fr et angl., retrace l’histoire de cette limite géo-politique : autel (ou autels ?) lié à un mythe de confins séparant les territoires cyrénéen et carthaginois, marqueur de la province d’Afrique à partir de César, possible érection de quatre colonnes dans un petit fort de frontière sous Dioclétien, avant l’arc mussolinien de 1937. (2) Crawley Quinn J., A Carthaginian perspective on the Altars of the Philaeni, dans Punic Mediterranean, p. 169-179, 1 fig. Salluste est le premier auteur à avoir rapporté l’épisode des frères Philènes (Jug., 79) mais d’autres avant lui ont cité les autels. Le Ps. Scylax connaissait un port nommé Autel de Philaenus, et il fut suivi par d’autres géographes. L’a. tente d’élucider la raison pour laquelle l’Autel de Philaenus est devenu celui des frères Philènes et pense que l’origine du mythe est carthaginoise, ce qui permet de comprendre son élaboration. Plusieurs arguments vont dans ce sens, dont le nom même de Philaeni, qui rappelle, selon l’a., celui de Phéniciens. La modification serait intervenue après la seconde guerre punique, lorsque Carthage cherchait à défendre son territoire contre les empiètements de Massinissa. (3) M’Charek A., De Tacite à Ibn Khaldun. À la recherche de deux tribus berbères : Masofi (Masufa) et Vsinazi (Banu Sinag/San hadja), dans Colloque de Sbeïtla VII, p. 239-262, 7 fig., rés. arabe, cherche à identifier ces deux tribus à partir des sources antiques et médiévales. (4) Mrabet A., Le territoire de Tacapes : essai de délimitation, dans Centres de pouvoir, p. 169-178, 3 fig. La géographie, les itinéraires antiques et les bornes milliaires permettent de dessiner les frontières de cette cité, l’actuelle Gabès, qui contrôlait un vaste espace de 3500 km2, à l’ouest de la mer. (5) Guittard C., L’Aurès dans la littérature latine classique : une région aux contours mal définis. Dénominations et délimitations, dans Aouras, VIII, 2014, p. 1-13. De tous les auteurs anciens, Procope est le seul à mentionner l’Aurès. Cette montagne n’était pas connue des autres écrivains, y compris des auteurs latins qui ont écrit sur l’Afrique. Salluste et Tacite ne s’y intéressaient qu’en fonction de la vie politique romaine, et la description de Pline l’Ancien ignore l’intérieur des terres. (6) Laporte J.-P., Le Cosmographe de Ravenne et les Maurétanies Césarienne et Sitifienne, dans Voyages, déplacements et migrations, p. 47-88. Ce travail attire l’attention sur l’intérêt que représente le Cosmographe de Ravenne, dont la fiabilité fut régulièrement dénoncée pour l’étude géographique des Maurétanies césarienne et sitifienne. L’auteur insiste notamment sur le fait que cette source fournit un certain nombre de données uniques, et juge globalement la description de la Césarienne par le Cosmographe assez satisfaisante. Suivent le texte, sa traduction, et des cartes pour se repérer. (7) Vismara C., Le Rif oriental côtier dans les pages de voyageurs, explorateurs, historiens, archéologues, géographes : de Jean-Léon l’Africain à nos jours, dans Antiquités africaines, L, 2014, p. 141-199, ill. Ce petit mémoire retrace l’histoire des études et de l’exploration du Rif oriental en se fondant sur des récits de voyageurs, des études historiques et géographiques, des publications sur l’histoire des protectorats. Elle envisage ensuite les recherches et les politiques de sauvegarde mises en place après l’indépendance. Deux appendices complètent l’article. L’Appendice 1, p. 177-189, La cartographie historique, se décline en six paragraphes : 1, Le Moyen Âge : El Idrîsî, les portulans. 2, Les débuts de la cartographie moderne : Ortelius, la carte de Livio Sanuto. 3, La cartographie scientifique : la Description nautique de C.A. Vincendon-Dumoulin et de C.P. de Kerhallet, les Instructions nautiques, René de Flotte de Roquevaire. 4, L’époque des protectorats : la cartographie espagnole, la cartographie française, la cartographie allemande. 5, Les cartes annexes aux ouvrages de voyageurs, chercheurs, érudits : Jacopo Gråberg di Hemsö, Henri Duveyrier, Auguste Mouliéran, Henri Poisson de la Martinière, Gabriel Delbrel, Ricardo Donoso Cortès. 6, Les cartes archéologiques. L’Appendice 2 rappelle Les sources classiques et médiévales, p. 190-191. (8) Bernard G., Les colonnes d’Hercule pendant l’Empire romain : lieu commun géographique, monument introuvable ?, dans Monumenta. Du centre du pouvoir aux confins de l’Empire, édit. Lefebvre S., 2014, p. 97-114, 3 fig., rés. fr. et esp. Les colonnes d’Hercule n’ont constitué un lieu commun des limites infranchissables du monde connu qu’à partir de 1515 quand le jeune Charles Quint prétendit dominer au-delà des bornes du monde. Pour les auteurs antérieurs à l’Empire romain, leur localisation était loin d’être évidente et elles ont longtemps gardé une dimension mystérieuse. Strabon est le témoin d’un changement de perspective : désormais, les colonnes ne sont plus des monuments introuvables, mais des montagnes établies de part et d’autre du détroit passé sous contrôle romain. (9) Gozalbez Cravioto E., El supuesto Periplo de Ophelas en el Africa Atlántica, dans Latomus, LXXIII, 1, 2014, p. 32-44, propose d’identifier ce périple (uniquement connu par Strabon, XVII, 3, 3, et par Marcien d’Héraclée, I, 2, 6) au texte d’Hannon de Carthage : pour l’a., Strabon se trompe en attribuant le périple à Ophélas au lieu d’Hannon. (10) Fernández Camacho P., Antiquius Gatidano : Lixo, espejo de Gades en Plin. 5.2-4 y 19.63, dans Estudios Clásicos, II, 2014, p. 195-202. Les informations que Pline l’Ancien réunit sur Lixus et son sanctuaire sont une reprise de ce que l’on savait sur Gades : Lixus et Gades étaient en effet unies par une relation de symétrie. En outre, les sources considèrent Lixus supérieure à Carthage. L’exaltation locale de Lixus s’est construite à partir de l’émulation qui existait entre les principales colonies phéniciennes d’Occident.

          
            

          

           La littérature classique s’ouvre sur plusieurs études générales. (11) Companion (A -) to the Ancient Novel, édit. Cueva E.P. et Byrne S., Malden-Oxford, 2014, XIII-612 p. Dans ce gros volume consacré aux nouvelles et romans, la première partie est dédiée aux auteurs grecs et latins. Les trois parties suivantes sont thématiques et déclinent successivement le genre et ses approches, les influences et l’intertextualité, les différents thèmes et topoï. Plusieurs articles s’intéressent naturellement à Apulée, soit exclusivement soit dans le cadre des thèmes traités. Les premiers font ici l’objet d’une notice. (12) Laurens P., Histoire critique de la littérature latine, de Virgile à Huysmans, Paris, 2014, 652 p. L’introduction, fort intéressante, s’attache à la longue histoire de la conservation et de la perte des œuvres anciennes, au travail des traducteurs et des critiques pendant des siècles (d’où la référence à Huysmans). Le panorama s’organise ensuite en quatre parties au cours desquelles apparaissent les auteurs africains : la première partie (« La Bella scuola ») réunit ceux qui n’ont jamais disparu (Virgile, Cicéron, Horace, Ovide), et la deuxième partie les représentants de la philosophie, de l’histoire, du roman, des genres poétiques, les épistoliers et les orateurs, enfin les théoriciens de l’éloquence ; la troisième partie est consacrée à la littérature technique et érudite, la quatrième partie à la littérature inconnue. C’est au genre épistolaire que s’intéresse la référence suivante : (13) Zeiner-Carmichael N.K., Roman Letters : An Anthology, Chichester, 2014, XVIII-199 p., ill., index, réunit et traduit une anthologie de lettres romaines, connues par la tradition littéraire ou par l’épigraphie, et considérées comme des œuvres littéraires. Les lettres de Fronton et de Marc Aurèle sont aux pages 156-169, n° 169-194. Les études qui suivent proposent des éditions, des commentaires et des études générales, à partir de thèmes variés, sur les textes classiques qui sont abordés par ordre chronologique des auteurs. (14) Wenghofer R., Sexual Promiscuity of Non-Greeks in Herodotus’ Histories, dans Classical World, vol. 107, n° 4, 2014, p. 515-534, s’intéresse à la description par Hérodote des pratiques sexuelles des non-Grecs, qu’il présente généralement comme débridées, y compris dans le cadre de leurs relations maritales, qui constituent une sorte de μοιχεία (adultère/corruption). Or, dans l’imaginaire grec, le μοιχός est perçu comme quelqu’un d’efféminé. Parmi les peuples « barbares » dont Hérodote décrit les mœurs sexuelles figurent notamment plusieurs tribus libyennes : les Nasamons, les Gindanes et les Auses. Hérodote insiste à chaque fois sur la disponibilité sexuelle des femmes, qui auraient eu de multiples partenaires. (15) Diodoro de Sicilia, Biblioteca histórica, Libros XVIII-XX, édit. Sánchez J.P., Madrid (Biblioteca clásica Gredos, 411), 2014, 477 p. Le livre XX est le dernier livre de Diodore à être intégralement conservé : il contient notamment l’invasion du territoire de Carthage par Agathocle en 310/307. Une autre édition porte sur les derniers fragments de l’œuvre, (16) Diodore de Sicile, Bibliothèque historique. Fragments. 4, Livres XXXIII-XL, édit. Goukowski P., Paris (Collection des universités de France, Série grecque, 502), 2014, XLII-380 p. en partie doubles. Nous intéresseront le livre XXXV (de 128 à 105, guerre de Jugurtha) et le livre XXXVIII (années 80, notamment la fuite de Marius en Afrique, fr. 2, et le meurtre du gouverneur d’Afrique, fr. 16). (17) Strabon, Géographie, t. XV, l. XVII, 2e partie. L’Afrique, de l’Atlantique au golfe de Soloum, édit. Laudenbach B. et Desanges J., Paris (Collection des universités de France, Série grecque, 504), 2014, XXVIII-263 p., 2 index, 2 cartes, poursuit l’édition de Strabon aux Belles Lettres. Ce volume constitue le dernier tome de la Géographie de Strabon, que l’auteur grec qualifie lui-même d’œuvre « colossale ». L’introduction, assez brève, met l’accent sur les sources que Strabon a utilisées pour ce panorama final de l’Afrique, mais les commentaires des notes sont extrêmement volumineux, fruit d’un travail de longue haleine entrepris par J. Desanges et somme de ses connaissances en matière de géographie historique. Ce volume sera un livre fondamental pour les africanistes, comme le sont déjà le livre V, 1-146 de Pline, édité par le même auteur (1980) et la première partie du livre XVII de Strabon, traduite et éditée par B. Laudenbach (2015). (18) Mariotta G., Geografia e geopolitica nelle Storie Filippiche, dans Studi sull’epitome di Giustino. I : Dagli Assiri a Filippo II di Macedonia, édit. Bearzot C. et Landucci F., Milan, 2014, p. 45-56, rés. angl. L’auteur analyse la façon dont Trogue Pompée tente de concilier la théorie d’une succession d’empires universaux (translatio imperii), et le constat d’une division du monde (diuisio orbis) à l’époque augustéenne entre deux grandes puissances, le monde romain et les Parthes. Trogue Pompée lie celle-ci à une division géographique entre un Est asiatique, et un Ouest associant l’Europe et l’Afrique. (19) Bexley E., Lucan’s Catalogues and the Landscape of War, dans Geography, Topography, Landscape. Configurations of Space in Greek and Roman Epic, édit. Skempis M. et Ziogas I., Berlin-Boston, 2014, p. 373-403. Les deux catalogues de peuples qui se trouvent au livre I (Gaule) et au livre III (Afrique) de la Pharsale échappent aux conventions du genre : ils sont organisés pour donner l’impression de la confusion qui régnait lors des guerres civiles. Le catalogue des forces alliées de Pompée (v. 169-197) rappelle ainsi à la fois le cortège triomphal et le cortège funéraire. Le franchissement de l’eau, de fleuves ou de mer, est aussi présenté comme un élément de transgression. (20) Busetto A., Linguistic Adaptation as Cultural Adjustment: Treatment of Celtic, Iberian, and Latin Terminology in Arrian’s Tactica, dans Journal of Ancient History, I, 2, 2013, p. 230-241. Arrien indique que le vocabulaire de la cavalerie romaine est emprunté aux Celtes et aux Ibères. Il rend compte par ailleurs des difficultés à traduire en grec les titres et distinctions militaires de l’armée romaine. L’a. suggère que le discours d’Hadrien à Lambèse a pu l’inspirer, en particulier pour la fin de son ouvrage (Tactica, 44, 1-2). (21) Lévi N., La révélation finale à Rome. Cicéron, Ovide, Apulée. Étude sur le « Songe de Scipion » (De republica, VI), le discours de Pythagore (Métamorphoses, XV) et la théophanie d’Isis (Métamorphoses, XI), Paris, 2014, 537 p. Cet ouvrage étudie à la fois une manière de penser et un motif esthétique présent dans ces trois monuments de la littérature latine : celui de la révélation finale, qui trouve des précédents dans le procédé du deus ex machina de la tragédie grecque, dans celui du mythe eschatologique final chez Platon et qui fait également penser à l’Apocalypse. Les trois œuvres se terminent par la mise en scène d’une expérience qui ouvre un accès aux secrets de l’univers. L’a. cherche à montrer comment les conceptions philosophiques et religieuses se moulent dans un dispositif apocalyptique fictionnel, comment ces textes s’intègrent dans l’univers créateur de leurs auteurs respectifs. Ces révélations permettent d’élucider le sens de l’œuvre et cette élucidation atteint chez Apulée une grande virtuosité au service du triomphe de la vérité sur les apparences trompeuses du monde. (22) Benoist S., Pline le Jeune et Fronton, deux protagonistes d’un discours impérial en actes, dans Autour de Pline le Jeune, en hommage à Nicole Méthy, édit. Devillers O., Bordeaux (Ausonius, Scripta antiqua, 74), 2014, p. 37-48, étudie les données concernant la dénomination des princes et de leurs vertus pour définir les composantes d’une « idéologie » impériale. La proximité de Fronton avec les empereurs Marc Aurèle et Lucius Verus le rend moins utile que Pline le Jeune dans ce propos. Néanmoins, il recommande pour l’exercice du...
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